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U N N O U V E A U S U C C È S D E S U - B O O T S | V i o l e n t e s a t t a q u e s PLEIN SUCCÈS DES CONTRE-ATTAQUES DU MARECHAL HOMMEL 

Les troupes " alliées " rejetées 
sur leurs positions de départ 

EN TUNISIE 

Après avoir essuyé des pertes extrêmement lourdes, notamment en 
matériel blindé, elles procèdent à un regroupement de leurs forces 

15 NAVIRES ANGLO - AMÉRICAIKS r e p o u^™^™a-O E , 
iauaeant 75.000 tonnes 

Quartier Général du Fuehrer, M. — Le Haut Commandement de 
* v / l'armée allemande communique : ' 

, , . . # | La bataille" détenuve au sud du lac Ladoga M poursuit avec la ! 
- » . _ A ' 1 ' — S. — ^ ^ même intensité. La ruée soviétique appuyée par un grand nombre i 

ont efe envoyés par le tond \v^\ttïx£Lssr*7XSmm-—i 
t I L'ennemi a subi des pertes sanglantes. 

Dans lea autres secteurs du front de l'Est, an ne signale que des 
—•••••••—•••••"•••"••••••••••"•-•—"•— \tmmmmmmm~mmmm opérations à caractère local. 

Plusieurs opérations offensives destinées a rectifier le Iront et a 
Quartier Général du Fuehrer. 14. — Le Haut Commandement de t celle de son prédécesseur de 1914- nettoyer les régions nouvellement conquises ee sont déroulées avec 

"armée allemande communique . 1918. l'amiral yen Tirpitz. succès. 
Des seuvmanns allemands ont infligé de nouvelles pertes au L Angleterre aurait commencé i*. L" -i*u,,,J?"H* * '*no* *•* •"•oues ttficaoes centre les colonnes 

ravitaillement ennemi destine au front d Afrique. Ces derniers jours celte guerre avec un nombre trop]0* ravitaillement et le trafic ferroviaire da l'ennemi. 
ils ont coule quinze navires dune lauge totale de 75.000 B.R.T. taisant réduit de navires convoyeurs et dé 
partie d'un convoi qui se rendait d Amérique a Gibraltar et de convois chasseurs de sous marins. Sa »itua-! .•.••••••....•...aasM»aa*s*sssaai 
naviguant en Méditerranée. '.on. déjà difficile, aurait été ren 

Deux autres navires ont été torpillés. due plus pénible encore par suite 

Quartier générai du Fuehrer, 24. 

\ Armée ai-emanue .que 

• n , .? v n t m ^ Î M K m 1 ^ ' 120e brigades blindées 2»e , 
la conquête par les Allemands!?"*;.*2* " " ^ f o r m a t l 0 n * d i n " ?ri«??,c bondée de la Garde et rie _ "T* Haut Commandement de 

-. ne- a Cambridge un discours surde bases pour submersibles sur les i"v , r ' ,„ , .«,r nf-„ !• i „ Ji U? e b n « a d e d e c h a r s l a n c e - : Armée allemande communique . 
.. gravité de .a situation du ravi-icotes de Norvège et de France.;?0?, ~ e n l r c Bieignrod et Is.oum. fiammes. Tunisie centrale et méridio 

Quartier général du Fuehrer, î*. , J l i ; e r a e n I britannique, et le man- tandis que l'Irlande restait neutre. ^ X î ^ J * J^^V, ""M P " f g r a , î d 1 5 2 2 *" '* n o m - na!e IM SuVs «rn^oaU se s e ^ ~ u r l 
'-"-que de lonnage. Il dit que ie ton- que Italie se plaçait aux côtés de * r i v ' c ,^ , c ^ d , e n U l e d " P°atl^ <? «rc des imites soviétiques, qui du- "* '• J ? . . , ^ - ^ . , , ? " **nt P°u^ 

tlag • so icduiait ce plus en plus, i Allemagne, et que la flotte Iran- '•« Bolchevistes avaient •nstalk- de rein abandonner les champs de oa- *u'™ h™ ^SUS^ d. r w c da 
que es gens qui croyaient que laiçaise était perdue. ? o m b ï c u x

M
n:2» „d,e r e s l s t a n c e <or:i-|taille. après avoir subi de lourdes !.. .^" , ! e u r * "T'.i'J.T .£ l .n t i . r£ 

ton s'améliorait se t-om- D , „ , f l e s ' A u N o r d d Isiouni. les grena-pertes. Les divisions et brigades ' e n n e m i ont échoue devant la re-
I Par suite de sa mauvaise politHdiers enlevèrent d'assaut plus de su.vames ont partiailierement sou->*urM!« d M <«""»»"« «érmano-ita-

t 37e divi "énnas. Plusieurs de notre contre-
Garde les offensives énergiques menées, ontl 

64e 69e * , e couronnées de succès. 44 chars | 
137e 148e ennemis ont été anéantis. Nouai 

chantiers navals d'Angleterre et ^T " ^"™™m7**VÂ™,ZZ^À\^W?- les formations allemanaes!l49c. 175e. 193e. 194e. 217e M*' » w o n l » « • • • * * • prisonniers et' 

Dans la nuit du n au 23 mars. 
des avions de combat allemands 

e rapides comme des destroyers . 

lin sous-marin naviguant 
pour l'Angleterre perdu 

it r ats-Un.s il nest Pas encore.dPS ^ - " • ' . ° r nettoyèrent une région boisée à U4,e. H83<\ J87e. 323c. 324e. 326e. 
permis dé prévoir un relâchement 'd'autre* t^vDesdeba\eaux l'Est dé Kharkov. ou s'étaient ras-,342e. 3ô4e. 365e. 38be 399e divi-

'semblees de puissantes forces en-;sions d'infanterie. 

324e. 326o c*Pluré <*u matériel. 

Ams'erdam. -k — L agence Kc 
rer annonce que .e sous mar.n noi 
'. r-g-.rn « Ercdd ». naviguant f< 
service de l'Angletei 
fn-re a son povi attache, ei 
être consider.- comme p. ci , 

exercer par les sous , 
marins (nnem.;. C'est nnurniinn --——— ' 

rc doit, tendre tous ses 
citons vers la production de vivres | i « M — — e > n— u . . B . n -
..:uis le pays même. Il faudra s ac PI A N f F S . S T ' N A Z A J R E 

_ comoder a une période ou plus • " « " • ••• 'I • • n n f c t t i n i i 
paS aucune denrée alimentaire n'arrt-
..- .• \ ;a : o itre mer. 

Le G.Q.G Iialien 

Aveu américain 
Amsterdam 24 - S, 

Reuter. Washington x\ 
moins dci.\ convois américains oh 
r'f a taq .es cans : \i'.n '.f.q i>- pat 
des sous marins i<i':etnaitcls. On ad 
met également que cis convo.s ou 
subi de lourdes pertes 

ET TRIGNAG 
L'Angleterre manque de tout BOMBARDÉS PAR LES 

ce qui est nécessaire j . | j p | n A U C D I P A I M C 
pour combattre les sous-marins.. ANBLO-AIrltRICAIRS 

re ai.gla^ ac 1 Aeric 

Geneve. 24 — liord Strabolst 
constate dans ie « Da 
que les Allemands se 
iepuis Le dehut de la guerre a in 
ensnfer .a lutte so.is-marinc. tan-

ris que les Anglais n ont pas accor-
ae une importance suffisante aux 
contre-mesures. Par suite de cette 
politique. 1 am.ral Doeniu a main-

— M H iccson. m mis-i tenant a sa disposition une flotte.— L* 

nemtes Ont également ete durement Roms, î». 
Au cours de cette opération 19 éprouvées : les 12e et ioc brigades communique 

chars lurent anéantis. d , ' n f a n t e r i H m^ l .? r l , ï e e , l e s , , , S l : E" Tunisie, de violents combats 
Les troupes allemandes ont ega- l-»e brigades d uiianterie la iifce s e pourgu^jnt ^ a n s i „ secteurs: 

lement gagné du teirain dans la-br-gade d infanterie de manne ei .a t e n t r „ „ m é r i d l o n , | . A i , suite, 
région de Bielgorod. 3e oiigaoe de sKietirs. d'une contre-attaque amorcée pari 

Parmi les brigades blindées du-., t r o u t m d , , A x e , w chars en-1 

Nouveaux combats rSJ^^^Œ &Sa£ttUZS,3A 
daas le Kouban SU: SZJJÇStJl fflï: 

chassa allemands. 
quelque'""."' r: " " L'aviatien italienne a bombardé 

peu repris dans la tète de plnt du ; *™« «"•j JSSZSL* d^prsoi "• ' » »«* *î B 6 n » § t d* ?™™S 
Kouban. Plusieurs attaques locales ™tua ^ ^ ^ ^ ^ 0

d„\ ^ vi.li- Un avion enném, a . t . d.-

„ . , n « » A 202e Or«ades blindées, le 8e reg- ;•"". 
B e , i ' a n „ 2 4 a": f-SSf .*££££ meut blinde, le 84e régiment blinde.,«• ,c. te. le 22 mais, 1 activité a qucique . , „ . , „,.., , . „ „ , , rfo n^nmiirc. L l 

-iîO?iîtiprs omertcai 
et la capture. 

repas après la bataille 
iPh. OrapiKriresaei. 

dans 1« bataille d'Orel environ 

Cri d'alarme d'un ministre 
britannique 

a pro-isous-marine plus important 

uly Express »! Qn cQmntp „ e nombreux morts ennemies échouèrent. Au cours 
sont attaches, « j ^ «.peration locale «es «rena- m h o m m € , e n t u „ b l e s s e s 

diers allemands s mliltrerent dans•,,,,;«_„_,„_ 
les- lignes de 6 bai aillons ennemi, Pusunniers. 
prêts à partir a 1 assaut et leur in-S s 1 ..^^ 
riigèrent de lourdes pertes, 

n . . . . , . . - . i _ i „ , ^ .. .1 L'attaque lancée après par l'en-
Quartier général du Fuehrer. î4. n e m , & b r i s é e e t fm COùta plu-

Haut Cummandement de n t u r ï c e ntames de morts. 

et blessés et les dégâts 
sont considérables 

L'ESPIONNAGE COMMUNISTE 
EN FRANCE 

UNE TRÈS INTÉRESSANTE CAUSERIE DU DOCTEUR FRIEDRICH 

queiArme* allemande communique : pendant le mois de mars 
= = , Quelques bombardiers ennemis Lultwaffe appuya les combats dan* 

ont survole, de jour et de nuit lé :» 'été de pont du Kouban. Des 
territoire du Reich et le littoral de Stukas ont attaque des positions 
l'Ouest de la France. 7 d'entre eux de combat et des concentrations de 
ont été abattus. troupes ennemies au Nord-Oufs 

de Kresnodar et înfligèveat clé 
Des avions de combat rapides al- nouvelles pert«s très élevée» aux 

lemandé ont attaqua, hier, des ob- Boichevistes. 
jectils militaires à la cote méridio- „ .,_ . 
nais de l'Angleterre. T̂ g bj|a„ ^ ^ bataille d Orel 

Au large da la côte norvégienne 
des chasseurs de sous-marms ont 
coule un submersible ennemi. V(>r ddnâ" l a l e g i o n d Qre 

ei-mina ie 22 mars par un nouveav 

" Le fascisme 
a toujours été C 

truit. 
Uns formation de 30 bombardiers 

américains a lancé un grand nom­
bre da bombes explosives et incen­
diaires sur Messine. 

On a dénombré jusqu'à présent 
10 morts et 32 blesses parmi la po­
pulation civile. Des dégâts impor­
tants ont été causés a des édifices 
publies et a dos maisons d habita-

Si l'Allemagne 

avait été faible. 

par essence 
a déclaré M. Pavolini à l'occasion 

Aucune puissance n aurait pu Té­
ter uu déferlement des hordes 

« Le Phare de Calais » a publié,(l'expérience. l'excellence des M M 
_ attaquée a la mitrailleuse ^ ^ l a signature de M. A. Leclercq.<des bolcheviques 

a n f i r n m t r i i i n i « T 0 «ur des trains et des localités de la ; a ^ d e s ujv ant : ll s est trouve, heureusement, un 
a l l U t U l l U l l U l u a i C Sicile ont tait 2 morts et 3 blés- •* .» . -_ *~~.,,\liommc et u 1 parti puissant çui tti-

ses parmi lés habitants. Un appa- J * * * ° ^ * L £ " ^ , r ^ > ÎTZ'Jjent jouer le franc-ieu et prendre 
r.,1 ennemi s'est abattu a M.noa. > >atr<-i >' ^"rau qm »' ^ / ^ • - „ r t t e m e n t et ...ffottmoewnt pot-
préside Gela (province dé Galta- 9'^'J' l^^tsr^e

ml"t ou oon"nent
 il0n contre le Bolchevisme 

• « L argument qui sert intariablc 
ment a ces deux catégories d oppo-. ''"f. 

• «a- • • J 1 Pans "4 — Les nouvelles, par .«ont s test le militarisme allemand.""1 '• . 
du 2 4 anniversaire de la • venues ta'rd hieraotr, du front « e e le bellicisme... Il était permis den douter quand 

. . . , . . .Tunisie indiquaient une certaine « St tu veux vivre en pau. pre- des touristes revenaient deiu.R. 
fondation des groupes de COmbat accalmie pendant la journée d'hier pore la querre * est une locution a. S. en n ayant vu que le proaram-

• ; s u r ce théâtre d'opérations ou An- ijui excusait les dépenses militairesi '«e d« Untourist 
if des troupes al.e- fascistes I Biais et Americams ont du procéder;de toutes les nations. Elle couvrait, pour ceux qui avaient pu se ren-

. une autre affaire d espion- Nantes. 24 . - Dans la nuit ^ S ^ J S S S S ' Z S U S t ] «»™ *• - A loccasion du J l j l l l j S f c , S ^ ^ 
^n-anrcommunlste"^ S E e S ^ E S » ^ d e s j ^ ^ v ^ u U ^ u ils ava^nt acqui 

Berlin. 24. — Au cours des 8 se­
maines que dura la bataille d'hi-

r.aise. une tattserié .-

correspondants o 
vers 1927. pat \e Journal « LHtimi- respère sur le vrai rôle du parti ! S e e s de bombes incendiaires. On 
r„té » organe central du parti communiste et serviront à renforcericompte une dizaine de morts et de 
communiste, et eeei -u. décision -'C'ceité vente désormais historiquelnomt lreux biessès. 
. Internationale ( jinmuniste prise qur ; o s partis communistes du mon-
»u cot.r>i d un preceden; cotigres. 1A de «ntier — donc aussi ceiui de 
rô> des rabcors coi. cutpcmtlait a;|rTancP 

ueux tâches bie-11 précise-, 
lu Renseisner et informer .e K r ï , r i e s mtérêts de la Russie 

journa:_ : soviétique et du Komintern 

B.o-.„. j „„ , „•• ï 'iaviation anglo-américaine 
France — depuis ,a première heure,harrlp Nanteï If bilan rie 
Ce leur ex.stence n'ont fait q u e , ^ * * . ^ u r > n " de-, 
spi-v.r 1« interne ris t« »,•««,« s e l e>e- J-1SQJ a présent, a^ 

D autre pari, hior après-midi, 
laviation ang'.o-amencaine a born­

ée rà.d 
30 morts 

let une ctnquantaine de blessés 
Rèn.-eigiier c: inlormer 

-cc-ion despionnaue et ne contr-> 
. espionnage de ! U.R.S.s -
c. cnements qui se dcrouleraieni 
<lang '.a sphère ù act ion du corres­
pondant. Ce correspondant pouvait 
être simplement un membre ou m ;-
me; un sympath.sani des organisa­
tions aux.liaires du parti couimu-
ntste. soit enfin simplement J,I 
sans-parti, lecteur de l'a Huma-
nue » 

Jacques Dnclos, chef du service 
d'espionnage soviétique 

En réaiite. Ses rabvors groupere 
environ 6.00J membres ou. po' 
être plus précis. 6.000 numéros. P us 
de 70 r'~ de ces raocors n'etajeni 
pas des membres du part 

Mais tenons-nous uniquement 
aux renseignements d'ordre mi.i- Au moment de mettre sous presse, s'incliner devant les dépouilles des 
taire, production de uuerre. arme- nous apprenons qu'un acte de ban-;victimes. 
ments. etc.. Toutes Us .étires in.e- ditismc. dont on ignore encore les 
ressaut ces questions-.a étaient 
mise1 aussitôt, a Jacques Duc 
".ce-president de la Chambre elei:a ieudi 
limité» r> chef cn titre du service, Militaire sur celui de M. Serroen st 
ri>?pionnage sov et.qué er, FVanceJ V e r s 2 1 h 30. quatre individus-ia Médaille d'Honneur des belles ae-
Jacqt.es Duclos d.rtSelit une corn- a U i

f
 m i n ^ patibulaires se présente- , ; 0ns sur les restes mortels de M Ju-

misslon secrète chargée de la docu-,'_ent a la.."îa!rl,e de,.cette localité.|>s Martin 
mentation sur ie» problèmes miii 
«aires et sur la préparation de 11 
guerre. 

QUATRE BANDITS 
attaquent la Mairie et le Commissariat 

de Beuvry-lez-Béthune 

Ils tuent le commissaire, un gardien de la paix 
un adjudant de gendarmerie et s'enfuient 

".l'";*1'1^0- 6 o n t " n tïnore encore .es A u nom du Gouvernement, il a épin-i 
te- mooiles. s est déroule a Beuvry-le*-> l é l a C T O X o e l a ^ i 0 n dHonneur! 

Cia-..;Beihuné. dans .a so.ree d« mercredi s u r ! e c o r d € M ^ ^ l a M é d a i l l e ; 

Des faits qui en disent long 

[Comme l'Hôtel de Ville riait terme. 
Ils se rendirent chez ie Premier, 
Magistrat de la Cité, au Hameau: 
de Gorre. Rome. 14. — Le cardinal Ajcalesi. 

vèque de Naples a deolaré que 11 
• Ils le sommèrent de .es accom-; églises napolitaines avaient été de-
pagner jusqu'à la Maison Commu.:truites ou endommagées a la suite 

Quant aux résultats obtenus par n a i e Et pour faire le. chemin du'des raids aériens anglais. 
la section Ducios. du système des->L„o u r l l s iui mtiinèrent l'ordre del 
pionnage communiste. Us sont sai prendre son automobile, 
siasants. Qu il me suffise de vous.* ,^ . d e 8 C e n d i r e n , 
citer quelques exemples : Arr.ves en vuie. 11s aescentnreni, 

Vous avieï en France, conçu « K »>' lnt lJcn,- lrc da,"f„ l « J ~ * ^ ' 
fusil mitrailleur sous la désignation,municipaux, i.s se trouu'«nt tout, 
F. M 24-Chàtellerat.l-. Ce fusil : a «>",? ^ , 1 resèfice des agents En 
mitraïUeur. dont les premiers spé-i;"1 clm dœil. çcux-c fuient mis 
eimens furent distribues aux for.;1™!? d c""' .d e . e"r r e S i s ! ' I ; i rt_ 
mations en 1028 et 1830 existait Cependant 1 alerte aval e,e don-
déjà en 1927 dans l'armée rouge. ;nee a l a gendarmerie et des ren­
du d'ailleurs, il a été exhibé fiere fo<ts arrivèrent de .a brigade de 
ment a quelques membres de la Cambnn. A ,cur vue. ! una des ter-
déleeation française eu parti corn- roristea fit usage de son revolver et 
muniste oui se sont rendus a Mos- tua le Commissaire de Police. M. 
cou en 1927 Therv Quelques secondes après. 

En 1930. l'usine de munitions Oè. 1 adjudant de gendarmerie Serroen 
velot. a Issy les-Mouiineanx. a sorti,«ait à son tour victime du devoir, 
une nouvelle balle de D. C A., pour a-'»i P."e le sardien de la paix 
la Hotchkias 13 m m . Cette balle;Jules Martin Un autre agent fut 
était introduite dans larmce rouge également r>-5sé. 
dans la même année Raisons : un En dépit des efforts déployés par 
•abcor avait communiqué aux Rus- \ -es forces de police, les bandits refis­
ses un spécimen de cette baile. ,sirent à s'échapper. 

Une autre affaire : au cours A l'heure actuelle, les auteurs de 
d'une affaire d'espionnage contreIcet- attentat sont activement re-
Monnerau et consorts en 1927. il ajehes. 
cté révélé que. grâce aux inculpes. ' , „ , 
tous rabcors. les Russes étaient en, L hOmnaxe du fOUVememeBt 
possession non seulement des plans 
complet* des chantiers navals de 
Saini-Naiaire. mais aussi de vos 
torpilleurs avec tous les détails 
sYlMMMMMV 

Une loi réorganise 
le marché 

de la farine 
Vichy. 24. — L'organisation 

du ina'rche de la farine fait 
i l'objet dune importante loi 
1 qui crée dans chaque dépane-
, ment un bureau de péréqua­

tion des frais de transport des 
. blés et des seigles supportés 

par la meunerie. 
Le bureau départemental qui . 

sera géré par les organisations 
professionnelles de la meune-

! rie sous ie contrôle de l'office 
; des céréales est chargé de 

rembourser aux meuneirs les 
I frais de transport des bies et 
', seigles provenant d'organismes ; 

I stockteurs situés hors d'une 
1 zone définie par une i.zne 
I extérieure se trouvant a 20 ki-
, lometres des limites du dépar-

testent considéré. 
D'autre part, la mémo loi 

I dispose que ie gouvernement 
, peut fixer les prix de la farine 
i et du pain à des taux diffé- ! 
,, rents de ceux auxquels auraient 

conduit les éléments concou­
rant normalement à leur déter-

J mination. 
Dans ce cas. selon que le 

prix officiel de la farine est I 
._ inférieur ou supérieur au prix 
| 'i de revient théorique, une som-

, me égaie à la différence entre 
l| ces prix est versée aux meii-
I niers ou payée par eux sur 
I chaque quintal de farine livré. 

, . - ^ ^ - - e*iÈ 

lj.c-1mc.1r u c u i r , LIVUI s n i i a u u a o u i c i v r s 'D'auLr**' r>îlj~t Utà fOU dp bar-1 - •*•« —• "•— - — — 
Parlement, au gouvernemeri. et à ÏÏS- excessivement intense• avaitU™ • d f P" , s des années dem nous,pas loubher 
la Presse, et pour entrer en n c e ^ f f ^ ' V ^ ' " capable-, de juqtr. par 
contre les ennem-s extérieurs del^-ny-onn,, n n riesarrot dans lés rangs! r 

l'Italie et notamment contre ie] iv-itaïuiiques T = = = = = X = = = = = ^ ^ -
communisme russe, l'impérialisme 1 
français et angio-saxon et la jut- [ ) e J o u r J e s nertes eu matériel 
verie internatioua.e qui manœuvrait 1 • • - r 

dans les coulisses. ' Attaque par surprise dans e 
Apres avoir esquisse 1 œuvre cons-1 Djebel Habia. les Anglo-Saxons ont 

tructive reausée pendant ces deux I perdu presque tous leurs chars 
dernière décades. M. Pavolini rap-|p3 de leurs canons et une quantité 
pela comment l'Italie fasciste s est | très importante d'autre matériel de 
trouvée en pleine concordance de ( euerre 
yues avec l'Allemagne d'Adolf Hit-;' A U a q L i a n t JUJ- i a i i € s u d a e îa 
1er et avec le Japon pour entamer J5(, & r m e e a m e l . l c a i n c , ! c s soldats de 
et poursuivre la lutte en vue de c p . t e d e r m e r ç o m a u b i . c u x a u s s j . 
l'établissement d un nouvel ordi-s.d i o u r d e s pdteg ct furent rejetés 

Imondial base sur l'equite et la Jusv g u r l e u r s positions de départ. 
,tice. 

Il faut toujours marcher de 

ment elle 
pr&paré 

profitons. 
temps de ne 

A LECLERCQ. 

LE DISCOURS Les États-Unis 
DE CHURCHILL «Vont pas participé 

a été mal accueilli aux négociations 
par les Anglais anglo-soviétiques 

Genève. 24 — On mande de Loti-, 
Dans le secteur Nord, où les trou- dres : L« presse londonienne n a 

Amsterdam. 24. — D'après 1 agen-
Rcuter. le secrétaire parlemen-

ministère des Affaires lavant , i L -Ù M ^vofn" Cef p e T p ^ S r t e m tewpoïsgïe. d e s ^ s " m e n a s s e » entique, a i égarei ^ g ^ , ^ ' " ^ n t à une que? 
paroi'ei ' imTéîat.vIs i n s t i t u e n t ; duels « ^ « ^ . « a S L v i ^ t ^ on^uMui etaît^poseé\ T<£Sl 
dailleurs l'héritage que nous <»t i«M S * « « e n i s r w w t i M i o i W d . m w t a » , t psr « . Ctawkih. L d e s C o m m u n e T 7 déclare que 
laisse ceux qui ont donne leur vie.s-gnalca. dtT°m„ renferme ira^ de lacunes 1'^ Etats-Unis n'avaient pas été 
pour la grandeur et l'indépendance| II J ' r l a r - t : _ n J> frà„rrKill M r£ rrh 11 v T a i se nercer une i n v ' ; , é s a envoyer un repréaenunt de l'Italie» UHe déclaration «e ttinrctllll IM . .^"«hlU y a. lau« P « » « J S 5 aux négociations anglo-soviéticfue* 

j Amsterdam. 24. - Reuter mand- ^émrei" mulâtre"ap'ies' .a° lÙf d e j ^ ^ , ^ ^ * ^ ^ « g » ^ 

U
ûue Churchill a fait aujourdhui a ; a guerre. Pour ie resiel il s'est ^nfAc r

d a ""T ri^Vt.'t?.inf/' .n 
N o u v e l l e - Z é l a n d e * l a Chambre des Communes une de- consente de fa.re des d e c t e r a t i o n S i ^ . \ ' \ c

o
r . n

t ' ; m
3 ^ t

é t
d ^ ^ ^ s m ^ 

1 1 0 U V e i i e - < V , C l d n u e ,d a a-a U On sur les combats cn Tuni- très vagues, notamment en ce qu i . l" ' , 1 "^ d . u a . t ' d . cL néeScSfionï 
sic. dans laquelle il dit entre autres concerne ses projets relatifs à la t o U 5 l c f oe'a'-» a t c g négociations. 
que ia bataille était en cours, mais constitution d un « conseil euro-; • ' • 
n'avait nullement atteint son pouit peen » 
culminant, et qu il ne tahaa pas, t« t Daily Express » critique ega-i 
nourrir l'espoir d'une décision fa-']ement le discours et cent : « L'ap-
,rile r>el adressé par Churchill a l'opi-

Stockholm. 24. — On mande de| „ n;0n publique anglaise, disant qu ii 
Wellington (Nouvelle-Zélande 1 qu* SaiflaDtCS DaftrreS 3U ftltrOC faUaii d'abord gagner la guerre 
les négociations menées à Waahmg-, "• ^ avant de parier QC pians de 
ton. dans le but de .céder les Samoa; Algeairas, _34. — On vient d'ap- m e sociale 

cède les Samoa 
aux États-Unis ACTE DE PROBITÉ 

D'UN MILITAIRE ALLEMAND 
Tarbes, 23. — A l'arrivée du 

loi-'trmn de Riscle. un miritaire alle-
. . a produit une énorme m a n d se présentai, au guichet des 

occidentales aux États-Unis. sont|prendre de Tanger, que de vlolen 'sensation parmi les dirigeants 'po-iobjets ti-ouvés de la gare de Tar-
près d'aboutir. La dépêche ajouteltcs rencontres se sont produites i-uj-.f.ques de la capitale britannique b e s e t remettait au contrôleur un 
que cette nouvelle n a pas provoquélier mars, à Wasan iMaroc fran-i L*. correspondant iondonien de <Br a main II contenait 60.000 frs. 
a'émoi particulier en Nouvelle-içais» entre soldats américains et l a revue espagnole « Va » mande Après enquête le sac a été rendu 
Zélande. où l'on considère que .éimdigenes. q u e ,e discours de Churchill na a s a propriétaire, 
territoire sous mandat des Samoa| Les Américains avaient moleste l r o u v e aucun écho ûans les cercles, 
occidentales est une charge inutile.) quelques femmes voilées que les in j politiques de la capitale anglaisé 

On espère que l'Australie s'inspi-l rtigènes avaient pris sous leur pro-'tin(. 5,ene d e députes de la Chain-1 
rera de cet exemple pour renoncer.i tection Au cours de la bagarre. les;Drc d c s communes aurait insiste 
au profit des États-Unis, au territoi-, soldaLs américains malmenèren', all,oiird'hui pour que le premier 

. Noi.vpit^loj »«„.„i„ .„ . r . f„,„. e . . ministre doive dorénavant soumet-re sous mandat de 
Guinée. 

Nouvelle-124 Musulmans. La foule, furieuse 
encha sept des soldats yankees 

Casablanca, base navale 
régnerait actuellement en Angle- Uonstantinopie. Ï4. — Le D' Clo-
terre au sujet de la politique so- iius.niin.sti'è d'Allemagne, est a m -
ciale du gouvernement et lorgani-ivé aujourd'hui â  Coiistaniinople. 

Amsterdam. 24. — Reuter manae sation de la paix 
que ie département de !a Marin. 

ail! victime* I * U J ' l l ' l w ' d e s Musées Nationaux, des spécialistes procèdent 
- • « . 1C.1UH.0 snijrjieusewieht au moulage des bustes du Maréchal PET Ain. Chef de 

M. Caries. Préfet régional. seat|i'£fot Français. Ces bustes seront destinés à orner les mairies et iiendu, jeudi matin, a •évrrry, pour! pré/ec<«r#*. 

PLUS DE SOLDATS AMÉRICAINS 
TUÉS PAR LA MALADIE 
QUE PAR LES NIPPONS 

_ . ±r des Etats-Unis a fait savoir que. 
oeneve 24. — D après le « News Casablanca deviendrait une base 

Chronicle ». M. Baid. sous-secré- ; avale américaine 
taire d'Etat au ministère de la Ma­
rine des Etats-Unis, a déclaré qui 
les soldats américains qui combat 
tent dans le Pacifique du 8ud-Oue?t 
ont subi des pertes bien plus éle­
vées par la malaria qu'à la suit 

son discours au Parlement, 
.want de ie publier. 

Le mécontentement le plus vit 

NOUVELLES NÉGOCIATIONS 
COMMERCIALES 

GERMANO-TURQUES 

Giraud nonne un nimstre 
de l'Intérieur 

CONSEIL NATIONAL 
PAYSAN A PARIS 

Il se rendra prochainement à An-
L tara ix>ur y mener des négociations 

'-ommercislcs 

L'ANGLETERRE MOBILISE 
LES ÉMIGRÉS 

Amsterdam. 24 — L'Agence Reu-
. *cr annonce que tous les émigrés 

aesnïtaquesnippones D autre part., d Alger que Giraud a nommé le Le lendemain s ouvriront les pre-!de jg ^ 43 ÈJli r e S l d a n t e n Anale» 
beaucoup de soldats sous les tro- D' Abadie au poste de « ministre mières assises du Conseil national; terre et qui jusqu'à l'heure actuelle 
piques souffrent de maladies exo-de l'Intérieur ». L'information ajou corporatif. sous la présidence duIn'avaient pas encore été appelés au 
tiquea auxquelles les médecins ame% te que la femme d Abadie est d'as-1ministre secrétaire dBtat au Ra- service militaire, seront d'ici peu 

cendance Juive. vitaillement et à l Agriculture. Iembrigades dans l'armée anglaisa. 

Amsterdam, 24. — Reute 

Cest le 30 mars que pour la pre-, 
mière fois se réunira à Paris la 
Chambre syndicale de la Corpora-i 

manderuon paysanne 

il'h Sipho).ricams ne sont pas habituée. 
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